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t.iel. Encore uit traître qu'il lidra mar.
qqer nvec un fer rouge. Il est un de ces
1immes dont on peut dire : That rasral
wjlt support every governmnt whIeter

-t/ick or /in.

MUD. CAETIER ET '11111o1' (Tliiboiidia.)
-Eh bien, mîon cher Thihidau, co n-

jmnent trouvez-vouis la pilluile que je'...uus ai
.'donnée?

-As. . .as. . assez bonne, mai. .elle
me fait dia.... . a. .... ablement

'--CoMmmrnt ça ?
a- -m V......e que je ne nour. .:..pour

.pt'urn las me.... faire . .....
éîirede' . in . . nu.nui .... nu.uyetu4ns
nion nl

- Blh ! le miis ire a encore dles pilu-
dQs d'argent : il een a pour leslé'puités et

pour les électeurs. Si ois abandomnez
v-otre double mjorité nous.loublerons votre
pitance.

-Je-ne suis pas un che ... slie.

-.--Non, vous êtes trap docile ; j'espère
Sque Vous serez toutouiirs ainsi.

-Et qei2 va (lire M. Cau.. .. Cati.. .
fauclion -

-- Il ne dit plus rien deptfi.qtieLoranger
l'a terras.' !.

-.'ibien pou;r qu.e vouis vous erpiz.
!>1 n'abat pas un Cau.... Cau.chOu pre

e .. re.... premier coup
m-Je e metltrai ipres [i.i.

A ion,.... hon.., buonndlieure;
>li le Bu.1.. Bîll ll.... Bull-do.g se met
de P.. par......par.:. ..partie.

-D'aillers, nous avons lloimha-Simihi
pour nous aider. En vo*à nti valet fitèle
tt un présidrt chevi . WiSna pus la
a1nneîtó thr:Dui, il a uue voix dle Stentor
riir fti.re taire'l'oppîsiin.. .Il faut avouer
que ce( htimmine est-, le soutien dominis-
: Ore. S'il avait plus d'iiiitai eirs nlous se-

. us plus tranquilles. Mais non, i f1ui
qri'on nous fasse .a glierre, comme;ic, .si..les
.minisires étoitdesoldits !

1-ls ne soiit pas. upéme d.s i i..n....m'
. .. miliciens !
Que dltes vious I
-Que je vetux être pa .. , p. .. pay(ín

pur mnn der.... der,,..derniier vute!
-Il n'y a phs dtargent

. EA T) ET '.c- -
'-\ieler Carter, j voul m ta donu a

uîn mark dte mv friend shipi? poir vo;us.
(N1. Garîttier fa it une profoinde rrce.)

.Cù volts toujours cobtt vithi th)e.sart.
1tllns dé lb r.l sp la t ci voit urmrit

Sn~ lé mépris <le voire face iferior.. .é.
mo vouloir aujoîurd'hiu¿ avant imdöar-

* :.are d cé pay's inotr my dear country donné
SiVii lê recomllenise of your support.

(M. Curtier met lin gouu à terre.)
Mv dear Carter, li) up ! J3 pre.er

.X i à miL piet.sd''...... bout .

(M. Cartier tombe ln front contre terre
comme un Chinois devant iui.mniialnrin.)

-Cé mon partir very sooni, et upelfre.in
coînsequîeice touts my confidetce .in ,vit s.
Ct i14es pas forgei, 1hue Gladl-Truk,; le
mnagnificient city of Ottawa, the capital dé

lute lé (itish A rca de Sa gravi.outs
MajestyAIeiQueiuî. Jé inform .vous que
Jù orct*tni(if à Miser Caley de jvous.donner
'*Is J1!/& ( de lt colre le la provile.- In
ttonsé(luelice,, eé ,vu1is .. e pjs mnaqté dè
defndl Lottes les ·interestof thp-society,
you. know ! Now, ma dear mesieu.'ïer
cé.vouIs »e pas pleurer like that pour un ul.
jette of such importance. W'ill lmeet aigoin.
Trv to overhro .louble moriy.and
w'ili. ie save

(Pour toute réponse M Cartièr fuit en-
terdre en jîijppene nt.)

M. Sinard a écrit à M. J. B. Iure'u la
lettre suivante

Taronto,*4juin f858.
-Mon cher Ja,

~4 u bien aise de voir q'in t'iil placé
au faîte de la police ; te voi là aujourd'hui
un homme bien mionté. Tant qu'à moi je

.rouleMtWouirs mon petit train à Toronto ;
j'ai pas puî encore faire mes discours fais
j'oie(tds quetul moinient li'ivorable 'se pré-
sente... :E. puis je l'avouerai que.ga a'lus
mal.'iine je pensais; -.Pai la tête casséo
d'entendre toujt>urs le même .calg..

Tandis.que j'y pçase J.ean dis moi loti
ça :, .o.n Lqieie perds mai. pppularité a
Quélbec? e est il vrmai ça ? .Jwiqlp en-
voé Duiiord et Allein savoir les nouvel-
les, mais je crois qu'ils sentant(..p.graînd
chose de liîihn car Plun vire casuque de temps
en temps, et l'autre m'a ils encore,.écrit.
Iforme ioi nmi ptlus vite le ça et du prix
lit cimient. .Ls ministres en on grand be-

soin, et vruIh-aLs Ieg4r gn vendhe avec un
petit prn!it. J

Enivmie m.usIl'O?5serril/ir ; j'imue
bien -ce pvý ifj-imrnaI lih, il contient toutes
sortes de petites nouvelles qui font du bien.
Tu feras bieni mes respects a celui qiuîi écrit
dedun .acit mî nus--comnent ça se
conporte au Courrier.

La 'santó est bonne ; ,inibrnee.Itiuîs les
amis que j'attends exore (eux , votes
légales si j'en '.besoin.comme il est.ben
'probable.

'Au, revoir
G. î'liS.usp

J. lnugrtt, cuer
Cliefl de police àuébec.
Vraie copie.

Mfn eluer -monmie uêbec, 7ju1854..
Marci de votre.lettre du iyla.te. 3 'a.th.n'

dais de vos nouvelles avec impatiencç. .J'en
parlais encore Iler à mes .hîo.lfimes,quIi.atten-
dedt Votre unrivée pour s'.Ild>iller en dman
che.: ils.com:3)encent à.prendre l'air du,

*Bureau t. Quand .iîvous viendrez ta Qubes
-je-vous.rtcevrai dans mon ollico où l vo.

îhurs.ruuge Gela te dans tous les coins do Wk
.chaimbre. JMur ce qui est diu Courrier, il,

.couwt.un itil plus vite que de mon temps,
muas.ça va pas lim ! lia ! Dieu marci m'et
v'lit déIihariiýOé pour longlemp%. Qunilje
qitier.di Mon cplilientu à deux palettes, ce
serî.pouir poi.er sur mia tite une couronne
dle simp/ls, fleurs très rares aujourd'hui vp
que les mouns ministérielsen tomt un grand.
usage. Finalement mon cher monsieur, ç

, futumenît mal à Québer, tant qu'à mii
je vais assez bien étant toujours en voitui-
i e.

Mrii et mes hommes min été au feu der-
nièrement. · On .:rmvt deqx fana/ et inus
batoins Tic, pi .... lisse.e pour .moeliîcler 4
curir le fe.u. J'ai tombé dans un puit mali
ne mie suis pqint noyé.. On a empîoigné et-
logé 12.,citoyens apalies qui discutaîen‡
Pautre soir tranquil ement vers le coin dle 1# -
rue Sai.Ghlriel.

Tout à vouis,
Joinsr B.wrs-E 3unarA, escuir,

Chief de poux .. .. isses de Québee,
G. Il. Slitni, M P. P.

Vraie Copie.

, Ord.it que les;dames pe, veulent plqi
acheter chez M. biarois: elles craignent de
rouiller leurs crinolines au irijie.u..de sM-
marchandises mouiUéns..

• Pourquoi les comptes de bébé-Baly
ne sont- ils pas présentables>?

Parce qu'ils soii trop cintlés..

, . e( 7ascon ivrorme le public qir'il pa-
raîtra aveornus avec viglettes. C'e>t.le
phissûr moyen.due s'il lustrer.

"•-On dit- ne'M fonrn n'est pas can-
lion de.M. Pdecs ;-..nus verron. Ce que
l"nîi petit assurer, c'est qu'il n dit adieu an.
C""se'l-deVille : 'Beaucoup nous assurent
qu'il eest retie pour ne pas être milsa·l
pore ; sont élection n'étant pas plus l1gatI&
que celle de son concurrent M.IcQfegry.

P,, L'enqutto sur l'électioniela.ile.de -

Quîé.bec'.,.gui..a. duré plus.<4 trqis mois, rest-
,enfin finie. Une demi duzrine d'écritniu
;stî- employ6s c.tnsrimmnent .ù copier les tur-
.pituides de la -i1plesnllianîuce. .Lb Journal
4de gQ'f/Ire jrête que les 5lîco.mç*nta
,n ije<n1lendhornt-.pas dnns une bropette,
pas même cille de Plhnorbnle J3tleatr-
Alore il faudtiîN se servir du ,arnsse.iinit.

.riel cinq roues! Qi, le, couira ? fp -
Alley,.

I M.-Dainard a -fnit- un- frap rtr i
ldalb/e contre la société Bnby-\lleyçt'.g- -

port, on voit lirelment
pas 4e -pricipal:coupable.: -l n .
élevée, plus haut. Sqis.-P sne .

òres Cl. s

suera, aluirs,u mpl6tcnl ..


